PAS DE CHANCE, HEINE...

3 QUE &y % Pou’ UNE FOIS QUON
TS ONT L/EU EN GAULE, TOMBE SuU’ QUELRUUN
: Loin, TtS LOIN ks DAUTE QUE SU/LES GALLOTS..,
—£AORD. UN PAYS Ou LES o ac!

SIS DURENT PLUSTEURS
_INES O LES HVERS

SONT RUDES £T O HABTENT

—£5 HOMMES Dt NORD,

: :f D UunE RACE FiERE €T -
T EDOUTABLE ,CE SONT DE,

| MERETLLEUX MARINS ET

LS ONT DES Diux TERRIBLES, LES NORMANDS:
THOR, L& DiFU DE LA CUERRE, QUINE SE
RETOUIT QUE DANS LE FEUET LE SANG,
ET CDIN, QUI ACCUETLLE DANS UN GRAND
BANQUET, LES GUERRIERS MORTTS AU COMBAT.
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LE HORUET EST UNE MALADIE PRESQUE

P i =
INGUERISSABLE. ..

T SURTOUT, SURTOUT, ...CE QUi 6ST BIEN ENNUYEUX CAR NON SEULEMENT LES

L35 WORMANDS IGNORENT PET TS ENFANTS NONT PAS PEUR DES OGRES, MATS, LA SAGESSE]
LA PEYR... L ICOMME, T AVEC LA PEUR DES Au7be;7éé, LES ROUTES
PAST: PAR THOR, NORMANDES NE SONT PAS SURES ...

S TUNE A - S . —

e 4 AR E,SLE ol PAIT '/! | A VA PAS,NONT 77 DOUBLER UN
RECHANT OGRE VIENDRA [ i grr / 5 CHAR DE POLICE AU SOMMET DUNE

COlE 777

CEST PAS ‘B:ENT&T;

OULANT PERCER LE SECRET D/EXPRESSIONS
ERANGERES INCOMPREHENSTBLES, LES SAVANTS
SORHANDS SE LMRENT A DES EXPERIENCES

RiEN.TAPE
ENCORE. J Ai
TOUJOURS PLUS
DE MAL QUE DE

PAR L,

NOUS, QUi CONNATSSONS

MAIS, B, GROSSEBAF/ A QUOT
TouT! NOus, Qui SAVONS

‘N[ SERT DONc CETTE FAMEUSE
PEUR QUE NOUS TGNORONSS

AUSS], OLAF GROSSEBAF, CHEF DES
NORMANDS A REUN! SES GUERRIERS...

NE PEUT PLUS
URER./CEST
AGAGANT DE NE
IPas T savoir/DE
MONDE ON
IPARLE DF PEUR/LES
PEUPLADES LES PLUS
FATBLES CONNAISSENT

L PARATTr QUE LA PEUR DONNE
DES AILES, PAR ODIN ... ELLE
NOuUs PERMETTRA DE VOLER

COMME DES OiseAux !




